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Les Grueber a Lyon aux XVIe et XYIIe siecles

Par Jean Tricou, Lyon

Les Grueber, originaires de Zurich, vinrent commereer ä Lyon
dans le dernier quart du XVI® siecle, sous le privilege des foires
et sous ceux accordes par les rois de France aux marchands alle-
mands et suisses. Iis s'y installment. et quitterent notre ville ä la
Revocation1).

Le premier que l'on rencontre est:

a.) Jehan Grueber, marchand allemand, bourgeois de Zurieh, fre-
quentant les foires de Lyon des son premier mariage en 1576.

Au deces de Mathieu 1 Spon (novembre-decembre 1584),
marchand allemand d'Ulm, qui suivait aussi nos foires depuis le
milieu du XVI0 siecle et devint citoyen de Lyon, son fils Mathieu
11 Spon ceda tous ses droits dans le commerce paternel ä ses

deux beaux-freres, Vincent Clee et Jean Grueber. Mathieu 11

Spon et Anne Spon, femme de Vincent Clee, etaient-, en effet,
frere et sceur uterins de Jeanne Barrian, premiere femme de

1) Les sources de cette etude sont pour la plupart empruntöes aux re-
gistres, soit des paroisses, soit des protestants, conserves aux Archives de

la Ville de Lyon, et aux minutes des notaires de Lyon, conservees aux
Archives departementales du Rhöne. Nous ne les donnerons pas en note, mais
les mentionnerons sommairement au eours du texte. Signaions que le nom
est souvent ecrit Grobert ou Grosbert.
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Jehan Grueber. Mais bientöt apres, celui-ci se retira de l'asso-

ciation2). En 1587, il possede dejä ä Saint-Didier au Mont d'Or,
aux portes de la ville, la maison forte du Mont, et on le qualifie
parfois de «sieur du Mont» et meme de «noble»3). Le 15 avril
1593 (Laurent, notaire), il loue aux Bellievre leur maison de

l'Aigle d'Or, rue de la Fromagerie, pres Saint-Nizier. Le 8 sep-
tembre 1606 (Laurent, notaire), il vend un pre ä Venissieux.

A la fois negociant et banquier (Laurent, notaire, acte du
30 janvier 1602), il commerce avec la Suisse, l'Allemagne, la
Hollande. II est commissionnaire ü Lyon des Werdmüller, de

Zurich (Laurent, notaire, acte du 1er mai 1608).

A son arrivee a Lyon, il appartient, officiellement tout au

moins, ä la religion catholique. Ses deux premiers mariages ont
lieu a l'eglise et il y fait baptiser son fils. De meme dans ses

deux testaments, du 24 decembre 1599 et du 23 aoüt 1605 (Laurent,

notaire), il elit sepulture au tombeau qu'il possede aux
Jacobins, et legue une somme ä leur couvent. Au contraire, son
troisieme mariage a lieu au temple, et tous ses enfants profes-
sent la religion reformee.

Dans ces deux testaments, il nomme son frere Conrad Grueber
et sa soeur Anne Grueber, ainsi que le fils de celle-ci, Georges
Goyon

II mourut entre le 6 decembre 1607 (mariage de sa fille Anne)
et le 11 janvier 1608 (Laurent, notaire, acte du 24 avril 1608).

II se maria trois fois:
1. A Lyon, par contrat Prudhomme, notaire, du 22 mai 1576,

a Jeanne Banian, fille de feu Franpois, marchand et citoyen de

Lyon, et de Frangoise de Glatoud. Cette derniere avait epouse
en secondes noces Mathieu I Spon, ce qui a permis ä celui-ci

2) Anne Spon. Archives de la Societe des Collectionneurs d'ex-Ubris,
1934, p. 67.

3) Voir ses «nommees» pour St-Didier au Mont d'Or et l'Ile Barbe, aux
Archives de la Ville, B. B. 448, F°94, 238, 277, des 11 döeembre 1587, 11 no-
vembre et 7 döcembre 1590; B.B. 449, F° 30, 118 V°, des 12 decembre 1592

et 29 decembre 1593. Cf. aussi aux Arch. Bhöne, notaires: Laurent, du 28 juil-
let 1592, Gorrel, du 6 fevrier 1602, et minutes Bernard, de la fin du XVI® s.
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d'appeler Jehan Grueber «son gendre» (Bernard, notaire, acte
du 23 avril 1581), et nous a fait commettre une erreur4) en pre-
sumant un premier mariage de Jehan Grueber avec une fille de

Mathieu I Spon, et en lui donnant ainsi quatre femmes, alors
qu'il en eut suffisamment de trois. Jeanne Barrian mourut avant
le 9 septembre 1600 (Laurent, notaire, acte du 16 mai 1601).

2. A Lyon, par contrat Laurent du 9 septembre 1600, ä Anne
Perrin, fille des defunts Antoine et Claudine Theze. Elle etait
veuve en premieres noces de Guillaume Point, docteur en droit,
avocat au bailliage de Vienne. Jehan Grueber promet de s'oc-

cuper A'Alexandra Point, fille de sa femme. Anne Perrin mourut
en juillet 1602, riche de nombreux bijoux dont nous possedons
l'inventaire detaille du 5 aoüt suivant (Laurent, notaire).

3. Au temple d'Oullins, le 3 juin 1604 (contrat Fagot, notaire,
du 14 mai), k Anne Dallamont ou d'Allamont, veuve de noble
Corneille Pellissari, bourgeois de Geneve. Celle-ci etait mere de:
a) Marguerite Pellissari, femme des le 22 janvier 1608, puis veuve
des le 17 avril 1617, de Jacob Bonet, lapidaire a Lyon, b) Fran-
goise, mariee des le 21 janvier 1614 a Isaac Loppin, secretaire
de la Chambre du Roi, morte avant le 17 avril 1617, laissant un
fils Caspar Loppin. c) Anne, mariee des le 20 juillet 1620 ä Louis
de Serres, medecin a Lyon, decede le 2 septembre 16565). d)
Marie. Anne Dallamont, k la mort de son second mari Jehan
Grueber, continua ä habiter Lyon. Le 6 avril 1609 (Laurent,
notaire), eile loue deux chambres dans la maison de Mathurin Gallier

devant Saint-Nizier. Le 2 mars 1610 (Laurent, notaire), son
beau-fils Jean-Henry Grueber la decharge de la gestion qu'elle
avait eue depuis la mort de son second mari. Elle teste ä Lyon
le 17 avril 1617 (Dodat, notaire), laissant k Jean-Henry Grueber
la tutelle des enfants mineurs de ses deux mariages. Elle mourut
avant le 12 septembre 1619 (Laurent, notaire).

De son premier mariage avec Jeanne Barrian, Jehan Grueber
eut deux enfants.

aa) Jean-Henry Grueber, qui suit.

4) Anne Spon, op. cit., p. 66.

5) Rondot. «Les protestants de Lyon». Revue du Lyonnais, 1890, II, 454.
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ab) Anne Grueber, nee le 30 oetobre 1590 (Laurent, notaire, acte
du 24 fevrier 1616), mariee, a) au temple d'Oullins, le 6 de-
cembre 1607 (contrat Laurent, du 4 novembre), k Thomas
Franc, Iiis des defunts Wolf et Marguerite Clee, bourgeois de

Wurtzbourg en Franconie, negotiant a Lyon. Thomas Franc
est assiste de Vincent Clee, marchand allemand, citoyen de

Lyon, le mari d'Anne Spon. Sexagenaire et sans enfant, il est
l'oncle des deux fiances. Thomas Franc mourut ä Lyon, le 21

oetobre 1635s); b) le 4 septembre 1636 (contrat Gillet, du 11

aoüt), ä Isaac Forny, marchand, natif de Montpellier, demeu-

rant ä Lyon. Elle habitait alors rue Luizerne. Elle mourut ä

Lyon, le 25 juin 1639.

II ne semble pas y avoir eu d'enfant du second mariage de

Jehan Grueber avec Anne Perrin. Du troisieme avec Anne Dal-
lamont, nous trouvons un fils:

ac) Vincent Grueber, ne ä Lyon, entre le 3 juin 1604 (mariage de

ses parents) et le 23 aoüt 1605 (second testament de son pere).
Vincent Clee, son oncle et probablement son parrain, designe
comme tuteur de l'enfant par Jehan Grueber, entra en fonetion
le 11 janvier 1608 (Laurent, notaire, acte du 24 avril 1608).
Vincent Grueber habite des lors Lyon avec sa mere, qui regoit
une pension du tuteur (Laurent, notaire, actes des 30 septembre
1609 et 8 fevrier 1610). Par sentence du presidial, du 1er juin
1616, Vincent Clee fut remplace par Jean-Henry Grueber. L'an-
cien et le nouveau tuteur eurent des difficultes k ce sujet et
l'affaire alia jusqu'au Parlement. Un arrti du 11 janvier 1617

les mit d'accord (Buirin, notaire, actes des 14 juin 1616 et 23

fevrier 1617). Au deces d''Anne Dallamont, la tuteile de Vincent,
conformement au testament de sa mere, demeura ä son frere
aine. Nous trouvons, six ans plus tard, le 26 fevrier 1623, le

jeune homme k Bäle, oü l'ont conduit sans doute ses etudes. II
est en relation d'amitie avec Christophe Hagenbach (1596—
1668), pasteur de Sainte-Marguerite, de cette ville, et inscrit

6) L'acte de decös lui donne 26 ans, ce qui est impossible. II ne semble

pas qu'il s'agisse d'un homonyme, car la date concorde avec celle du rema-
riage de sa veuve.
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son nom et ses armes dans son Album Amicorum'). Son fröre
Jean-Henry signe encore un acte relatif k sa tuteile ä Lyon, le
13 aoüt 1624 (Laurent, notaire). II se parait de la qualite de

«noble» et mourut apres le 15 decembre 1624, et avant le 6 aoüt
1636 (Ramadier, notaire), ayant teste en faveur de trois de ses

neveux et nieces: Cesar, Daniel et Mayolle Grueber.
aa) Jean-Henry Grueber, baptise ä Saint-Nizier, le 29 juillet 1585,

marchand, bourgeois de Lyon8), continua. le commerce pater-
nel. On le trouve en 1616 associe avec son beau-frere Thomas
Franc. lis negocient notamment avec Bale (Laurent, notaire,
acte du 29 decembre 1616).

Lui et -sa femme, Anne Thezi, possedent de nombreux im-
meubles: 1. La maison forte du Mont ä Saint-Didier, ce qui lui
permet de se dire comme son pere, Sr. du Mont, et de se qualifier

de noble. II la vendra ä son gendre, Jean Brunenc, le 7 mars
1650 (Ramadier, notaire). 2. Les maisons de l'Aigle d'Or, oil il
habite, et celle contigue du Chateau de Milan, rue de la Froma-
gerie, que continuent ä lui louer les Bellievre (Laurent, notaire,
acte du 21 fevrier 1609), puis qu'il leur achete le 7 decembre
1612 (Laurent, notaire, ä cette date et au 26 fevrier 1626). C'est
lä qu'habite en 1609, comme locataire des Grueber, le voyer de

la ville Zanobis, Quibly. 3. La maison du Saint-Suaire, rues Port-
Charlet et Plat-d'Argent, venue de l'heritage de Mayolle Benoit,
qu'ils vendent le 21 aoüt 1624 (Meallard, notaire). 4. Une maison
k la Pöcherie, quartier de la Platiere, rue Escorchebceuf et ruette
de Cuchermois, provenant de Frangoise de Glatoud, et vendue
le 3 decembre 1636 (Ramadier, notaire)9). 5. Des immeubles a

Charly, vendus le 13 novenhbrg 1627 (Laurent, notaire). 6. Le
domaine de la Philipiere ä Cordieu en Bresse, acquis le 14 sep-
tembre 1617 (Laurent, notaire). 7. Des terres k Bechevelin, pres
de la Grange Lambert.

7) Pour plus de details, of. «Un Lyonnais ä Bäle, au XVIIe siecle».
Archives heraldiques suisses, 1927, p. 108-111.

8) Attestation du 16 mai 1618, Laurent notaire, et Arch, de la Ville,
B. B. du 4 juin 1630.

9) Sur cet immeuble, qui se trouvait Sur remplacement du n° 28 de la
rue Lanterne, cf. les notes de Pointet- au Musee de Gadagne, 2.006-2.007.
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Jean-Henry Grueber teste ä Lyon les 13 et 16 aoüt 1624

(Meallard, notaire) et le 6 aoüt 1636 (Ramadier, notaire), nom-
mant Pierre-Marc Grueber, son cousin germain, probablement
le m§me que Marc Grueber, decede ä Lyon, le 30 janvier 1652,
ä 52 ans.

II mourut lui-meme ä Lyon, et fut inhume au cimetiere des

reformes, ä l'Hötel-Dieu, le 16 mai 1653.

II avait epouse au temple d'Oullins, le 6 avril 1609 (contrat
Laurent, du 21 mars), Anne Theze, fille de noble Antoine et de

Mayolle Benoit10). Elle vivait encore le 27 avril 1663'. De leur
mariage:

aaa) Jea>n-Henry Grueber, baptise au temple d'Oullins, le 25 mars
1610, marie le 30 novembre 1642 (contrat Torret, du 15 no-
vembre) ä Marthe, fille de Marc Perachon et de Suzanne Bou-
lioud. Elle teste (Jayoud, notaire) le 6 juin 1643") et meurt
ä Lyon, le 26 juillet suivant. Lui-meme mourut a Lyon, le

5 octobre 1646.

aab) Anne Grueber, mineure de 25 ans, au testament de son pere
(1624).

aac) Giermonde Grueber, mineure de 25 ans a la meme date, mariee
le 5 aoüt 1635 (contrat Ramadier, du 14 juillet) au temple de

Saint-Romain de Couzon (oü les protestants avaient transport©

leur prgche, le 2 aoüt 1630, ä la suite de la fermeture

par l'archevgche du temple d'Oullins, le 21 juillet precedent)
ä Gilles Merisson, marchand de La Rochelle. Elle teste, veuve,
le 31 deeembre 1660 (Beneyton, notaire) et vivait encore le

6 septembre 1671.

aad) Marguerite Grueber, mineure de 25 ans en 1624, mariee le 16

mars 1636 (contrat Ramadier, du 4 fevrier) ä Jean Brunenc,
bourgeois de 'Saint-Legier en Gevaudan, marchand drapier ä

Lyon. Elle mourut dans cette ville, a 30 ans, le 5 mai 1649.

10) Le testament de Mayolle Benoit, veuve d'Antoine Theze, au profit
de sa fille Anne (Laurent, notaire, acte du 22 aoüt 1620), est aux Archives
de la Ville, C. C. 1.715, p. 36. Cf. aussi C. C. 1.724, p. 39 et C. C. 1.735, p. 37.

") Archives du Rhöne, Senechaussee, Testaments ouverts, Liasse III,
2e paquet. — W. Poidebard, « Notes höraldiques et genealogiques », Lyon,
1896, p. 108.
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aae) N..., baptisee le 10 novembre 1622, sans doute Mayolle Grue¬

ber, mineure de 25 ans en 1624, mariee le 29 janvier 1640, au
temple de Saint-Romain (contrat Ramadier, du 7) ä Pierre
Grassel, marchand ä Lyon, originaire d'Aix-la-Chapelle, inhume

ä 25 ans ä Lyon, le 24 aoüt 1646. Elle vivait encore en
1663. Une de leurs enfants, Magdeleine Crassel, teste ä Lyon,
le 27 avril 1663 12).

aaf) Cesar Grueber, baptise le 15 decembre 1624, marchand ä Lyon
le 4 avril 1660.

aag) Daniel Grueber, qui suit.
aah) Gaspard Grueber, mort ä Lyon, le 6 octobre 1632.

aai) Alexandre Grueber, baptise ä Saint-Romain de Couzon, le 19

avril 1637, inhume ä Lyon, le 24 novembre 1653.

aak) Marie Grueber, baptisee a Saint-Romain de Couzon, le 16 mai
1638, probablement la mbme que Marie, mentionnee en 1664

et 1666 comme fille de feu Daniel (sie) Grueber.

aag) Daniel Grueber, nomme au testament de son pere du 6 aoüt
1636, alors mineur de 25 ans, marchand banquier ä Lyon, marie

par contrat Felix, notaire ä Orange, le 3 decembre 1657, ä

Suzanne de Monginot, fille de feu noble Frangois et d'Anne
Chenevix. Elle est parente de Paul de Monginot, contröleur
en l'election de Clermont, de Frangois de Monginot, docteur
en medecine, d'Etienne de Monginot, de Paris, et d'Anne de

Monginot (Beneyton, notaire, acte du 11 janvier 1658). De

leur mariage, nous trouvons huit enfants, tous baptises au

temple de Saint-Romain de Couzon:

aag.a) Frangois Grueber, ne ä Lyon, le 16, et baptise le 22 decembre
1658.

.b) Anne Grueber, nee ä Lyon, le 29 mars, et baptisee le 4 avril
1660.

.c) Suzanne Grueber, nee ä Lyon, le 30 decembre 1661, et bap¬

tisee le 1er janvier 1662.

.d) Daniel Grueber, ne a Lyon, le 9 mars 1664, inhume ä Lyon,
le 28 juin 1670.

12) Archives du Rhöne, Senechaussee, Testaments ouverts, Liasse IV
(1.628-1.706). Publication du 5 juin 1663.
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.e) Jean-Henry Grueber, ne ä Lyon, le 29 mars, et baptise le

4 avril 1666.

.f) Marguerite Grueber, nee a Lyon, le 12, et baptisee le 17 mars
1669.

.g) Frangoise Grueber, sa jumelle, baptisee avec eile.

.h) Nicolas Grueber, ne ä Lyon, le 3, et baptise le 6 septembre
1671.

Les Grueber disparaissent de Lyon ä la Revocation (1685).

Le seul document ä leurs armes que nous connaissions est le

blason de Vincent Grueber, peint en 1623 sur VAlbum Amicorum
de Christophe Hagenbach: parti d'azur et d'or ä trois roses (2 et 1)
de l'un en I'autre. Casque tare au tiers. Cimier: vol orne des mömes

emaux et des mgmes roses que l'ecu.
Devise: Tacendo spero et recte faciendo non timeo.

Die Werdm iiller von Zürich
Von Eugen Sohneiter, Zürich

Selten hört man in Zürich heute den Namen Werdmüller im
geselligen oder öffentlichen Leben der Stadt, denn es leben nur
ganz wenige männliche Träger dieses Namens in der Gegenwart
in Zürich und in der Schweiz. Nur dem Kenner der Geschichte
unserer Stadt und der Zürcher Familiengeschichte ist der Name
wohlbekannt und er weiss, dass die Werdmüller einst zu den
bedeutendsten Familien Zürichs gehört haben. Weiteren Kreisen wird
diese Tatsache nun wieder in Erinnerung gerufen durch ein
zweibändiges Werk, das die Schicksale dieses Geschlechtes in meisterhafter

Weise schildert und das nicht nur zahlreiche spannende
Lebensbilder enthält, sondern auch eindrücklich die politische,
wirtschaftliche und gesellschaftliche Stellung der Werdmüller im
Leben des alten Zürich dokumentiert. Herausgegeben von der Werd-
müller'schen Familienstiftung, verfasst von dem Historiker Dr. Leo
Weisz und gedruckt von der Verlagsdruckerei Schulthess & Co.

repräsentiert die Publikation einmal mehr die ehrenvollen
Bemühungen der altzürcherischen Familien, ihrer Herkunft und Ge-
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